
techniques dont ils font montre,
publient dans certaines feuilles spé-
ciles deu articles biens amusants,
bien bizarres :Ce sont ces gens qui,
avec leur intérêt personnel et leur
partialité, tiraillent à droite etâgan-
che l'opinion du public qui se ren-
seigne et font ainsi plus de tard à
l'acétylène que tous les explosions.
Comiparer l'appareil d'un concur-
rent à une bombe perfectionnée et
en proposer un qui diffère par
tel robinet ou telle conduite, avouons
que c'est là une manoeuvre mala
droite et peu faite pour inspirer la
confiance 1 Le manque d'entente, la
hâte fébrile de gagner de l'argent,
l'incapacité de certains, retardent
plus la marche progressive des ap-
plications de l'acétylène que la roq
tine, les frais d'installation et l
difficulté où l'on est encore de pro-
duire le carbure à lion marché, n' y
mettent d'entraves.

Jusqu'à la découverte du carbure
de calcium et du procédé électroly-
tique qui permentactuiellementdele
préparer en grand, il était impossi-
ble de songer à] 'acétylène pour 1l'é.
clai rage.

Le carbure tel qu'on le prépare
électrolytiquement en faisant réagir
le charbon >ur la chaux dans le four
électrique, est un corps noirâtre,
fusible. C'est en réagissant sur l'eau
qu'il donne naissance ii l'acétylène.

An détail, on le trouve couram-
ment à 0O fr. 90 et 1 fr. le kilog.; en
gros, par plusieurs tonnes il vaut
dans lés 4 ý 500 fr. la tonne. Il en
est de plus cher, de moins cher ; à
vrai dire on ne connait pas son viai
cours, qui devrait être basé sur son
rendement en acétylène. Certains
vendeurs prétendent le fournir à
200 fr, la tonne.

Les principales usines fabricant
le carbure sont actuellement en
Amérique ; Wilson à Spray ; en
Suisse, à Neuhiausen, Arteren, l'Ak-
tien Gesellschaft ; en Allemagne,
les usines Bitterfels (Berlin) enfin
quelques usines aux environs de
Paris.

Le carbure de calcium tel qu'il
est livré est de qualité très variable:
il contient deux sortes d'impuretés,
les matières inertes, et les matières
qui comme lui s'attaquent par l'eau.

Les premières ont l'inconvénient
de diminuer le rendement en gaz
dégagé, qui doit être de 300 litres
environ au kg. pour un bon carbure*
et qui peut dans *certains cas, tom-
ber àl10OL, 90 I. et même moins. Ce
sont : le graphite, le charbon non
attaqué, le. borure de carbone, le si-
liciure de carbone ou carborandum,
des siliciures et carbures métalli-
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ques inattaquables par lPeau, mais , il présenîte un rertain danger
attaquables par les acides. i que les expkeiotîs réc-ëiutes sont

La seconde catégorié d'iwpturetés v'enues confiruer. L'aicétylènue hi-
comtprend des phosphures, azot ures, 'quéf-lé est pluîs pur que l'acéty-
sulfures, notamment du sulfuire d'a- lène obtenu diî-eetenîent. M. Pietet,
luminiuim qui réagissent sur l'eau quii a pris l 'initiative (le sa prépara-
et donne de l'hydrogène phosphoré., lion en grand, a établi à Paris une
de l'ammoniaque et de l'hydrogène usine où on le prépare. dans des
sulfuré qui viennent souiller le gaz bomnbonnîes métalliques.
et nuire à l'éclat de la flamnie. ('<-s M.Berl lilot et Vieille ont fait
corps peuvent auss -i avoir pour effet récemm nenti.- de epés-ii-eq sur le
de faciliter l'attaque des métaux -aiin-tère explosif <le l'acétylène
avec lesquels ils t4ont en cotct.liquîéfié. f
Ainsi, l'ammoniaque doit facilituer L'ac(él 3-lM<' liquide sous I 'i nfluomi-
la formation de 1 'acétyluire emi ai ta ce dl'uin fiI métalIl iqiue ilii<aiîtes<-elit
quant le cuivre en présence (le se décontm lpose et ciéttelopibe un le force
l'oxygène. comnparablIe à celle du ticoton11 poudre.

Ces impuretés nýx8ei qu'en .14i) coellu-î<ît. d'ex pl<sihîilitê e"t
petite quantité parait-il. Mais cer 9,500 environ. La pres.sion Z41ur les4
tains - (de mîauvaises langues évi- pa rois intérieures dles bombles dI'a-
demment)-prétendent qu'il y emi a eiî-r ayant serv i aux expîérîencees a1
beaucoup plus q u'on ne veut bieni été évaluée -â 5,501 i tg. pa r cuie
le dire, ce qui fait qu'au lieu dIe l'rù Aprîès I 'ex pîob>ion, on trtonuve til bîloc
1er-de l 'acétylène, on brêle nit tuié roilîet. dle chtarbIon a ~ tu îépar
lange gazeux pîlus o11 mîoins (-ot la pre;ssionî, :1 t-ass>ut-te i on<(-Iïlle et,
pI cxe. Certainement les (nl-~ le b>riltlanmt e volume celle titi verre. 1,a
carbure qui ont été faites par d vitesse <le coitist ioni est relative
gens compétents sont proban tes <-n men-t lenîte par ign it io.t
ce qui concerne les échlan ti llons 1Le <'olt- eparai t pie; avoir unme
examinés, niais il parait qlue rien il e liii il 11<nie t' è s sensiblie :on a pli
ressemble moi ns 1 tit carbure <le lair;ser t in iietr dl'une haluteur <le ()lit.
calcium qu'un autre carbure. E î les bomb les l'acier leinmes i cty
tous cas, les iminpuiretés que nous si - h-mie ou les sou mettr le aux coups ~
gnalonâ sont coinbust ibles et leurs il'un mou11ton, sa us prounirne d'ex-
produits de cotnlusition nie sont pas plosionit îs le cas <l'as tt(ylénle ga-
tous inoffenisif'ils sont eu quan- ze-i- X ('liitilné â Il> at mosphîlères.
tit,é sensible. l'<,uîr laéliî-lisîmtîlle il y at eu

Lorsque le <ar-hure réagit sur l'eau e-xplosioîn. tuais exlsioîn tenant à
il se forme un r-éidlu (le c'han x iii ne 'siiîbîst ion et tiou à ue dêcolî
éteinte insoluble mêllée aux imlpi* lms-i tiu>î.
retés i nattaq nées. Il est dlotncmé-<*- (planut à t 'atIon <le tl'aumorce an
saire de nottmyer les récipient.4 <le fuimijiiiate, elle1< est -oumime dle-puis
temps en temps. lotigimiii : elle prtsîIlnit totujurs

L'acétylènie pour tl'éclairage est un icexîtsui d'uneti grande vio-
employée sous deux formes. Ou teni;e.
bien l'appareil pnod uit lui. niénie ii signîale- aussi couimnle dlange-
l'acétylène par réaction du carmbur u' t-iix l'attaqut dî'<u carl iiire par' de<
sur l 'eau, ou bienî on eniploie I ' r<é -s 1*lat.i qu t 51:tit s < comme
tylène liquéfié, contenu n lamts des ré. pouti t i-tii t-'a.e la ina 'se
cipients d'acier (lui sont mnis il-le hit r provoueriî titie l'mipîiuin
robinets et qui le débitent â volonté,' Mliiî i <-eta ne va 1);k4 jusqu'à
sous la presbion (lue l'on dês.iii-e. i îjl-x lîiuîil, l-s élé-vations1 luîs'.les

Les appareils produisant eux- ide <iiî>atr peuîvent pr ovoquer
mêmes l'acétylène -ont <le formes la fuî';tiat ion dle îoyiii&u.ts <le I 'acé-
différentes : il y en a déjà un u ès; tyuéîiî, la leiziiic, le styro,>ètie,
grand nombre (le modèles. Dans l<-s t iytIi-n ie de niaiflit alii e, ete., pouly-
uns, c'est l'eatu qui vien t autoitiat i- lit -1 es sfi <égg<tit euix-miêmnes
quement en contact avec le carbure, tîeauioup île chaleur.
quandl on ouvre le robîiet et (titi est' Les csînîplressimms4 et les <détentes
refoulé par le gatz quand ou le bîrusques puv~ent aussi être dLitige-
ferme ; dans d'autres, le carbulme reues -ai- 011 sait. (lue la déêtente
tombe dans le liquide par fr'agmtîîms düs bioutesil les dlacide carbonique
réguliers, à intervalles iégtîluers, Pt dégage patis as.z le chaaleur
donne un dégagement con.-,1.in' ; les poîur rnvoilt r la <-arl onisatioti de
uns ont un gazomètre-réservoir, les co<peaumx (le bois4. Avec l 'acétylène,
autres dégagent le gaz directe-ment pourrait y uvî)ir îtêé-cîxnîîoition
sous une pression constante. loucate suscep, ibl - ils se propager,

L'emploi dle l'acétylène liquiflé est. Le-s -choc-s b)ru>qes amnant des
plus coûlteux. Il évite le-s m ani- ,rupturesï lie se-mbtlent pas paraît il,
pulations de prépar-ation, mais 1 apables (le provoquer la dêcompo-


